




« Le rapport au savoir est une relation de sens, donc de valeur, entre
l’élève et les objets d’enseignement. » (Charlot, Bautier, Rochex)

Les élèves en difficulté n’identifient pas les objectifs didactiques des
enseignants; Ils restent centrés sur les aspects concrets de l'exercice,
sur la réussite de la tâche et non sur ses finalités; Ils privilégient le
concret, les manipulations, les actions visibles et matérielles au

détriment des objectifs didactiques.

Donner du sens à l’objet de savoir c’est déjà un premier pas pour

aborder l’apprentissage avec plus d’intérêt

L’enseignant a le devoir d’organiser un milieu de travail qui permette à
l’élève de donner du sens au travail scolaire.



Pour enseigner la langue écrite il faut l’insérer dans un ensemble qui
lui donne sens et se saisir de toutes ses facettes.

L’enseignant a le devoir d’organiser un milieu de travail qui permette à
l’élève de donner du sens à l’objet se savoir étudié et au travail
scolaire.

Toutes les dimensions du milieu de travail ont pour finalité d’apporter
une aide aux apprentissages, de permettre à l’élève de se repérer dans
l’univers complexe des tâches scolaires, de s’approprier le savoir non
seulement comme objet scolaire mais aussi comme objet qui a une
valeur sociale et historique, de l’extraire de son habillage pédagogique
pour le comprendre et s’en approprier les fonctions .



Le contexte matériel : 
choix des outils (préhension), 
des supports, des affichages, 
aménagement d’un « coin », 
l’aménagement de l’espace, du 
plan de travail, attention portée 
à la tenue corporelle

Le contexte social : 
le travail en groupe, le
dialogue pédagogique, les
acteurs éducatifs.

Le contexte didactique et 

l

Le contexte didactique et 
pédagogique : 

La programmation entre sections,
la progression en classe, le choix
des tâches, le choix des graphies,
le dispositif pédagogique, le
guidage, les consignes,
l’évaluation …

Le contexte culturel :
Les usages sociaux de l’écriture.
L ’ histoire de l ’ écriture,
l’invention de l’alphabet les
diverses écritures du monde,
l’évolution des écritures
scolaires

La ritualisation



Choix des outils
Outils ergonomiques (pas de feutres)

Choix des supports
Pas d’ardoises blanches

Choix des affichages
Ceux qui sont nécessaires, limités, organisés

L’aménagement de la classe

L’aménagement du plan de travail 

L’attention portée à la tenue corporelle













































« Un coin écriture aménagé spécialement (outils, feuilles 
blanches et à lignes, ordinateur et imprimante, tablette 
numérique et stylets, tableaux de correspondance des 
graphies, textes connus) »(programme 2015)

« Quelques affichages sont incontournables : les alphabets sous 
les trois graphies, la liste des élèves (listes et étiquettes), les 
repères dans le temps (jours, mois), les désignations des 
ac=vités, avec une présentation différenciée selon les niveaux 
(illustrés pour les plus jeunes), les photocopies de couvertures 
d’albums avec les mots les plus prégnants. Des étiquettes 
mobiles sont indispensables» (livret ressources). 



Le travail en groupe
(Les échanges entre élèves, comparaison des procédures, des tutorats)

Le dialogue pédagogique
(Conduire le questionnement, l’observation, les analyses)

Rôle des acteurs éducatifs

(Les collègues des écoles, les ATSEM, les parents)

Concertation avec les collègues de l’école maternelle, et ceux du C.P ?

Associer les parents : communiquer









Mettre les élèves en contact avec la nature historique de l’objet 
langue écrite :

* Raconter l’histoire de l' écriture, sa diversité, son évolution
* Raconter l’histoire des lettres de l’alphabet
* Montrer des images de scribes, de copistes ..

Interroger le savoir : à quels besoins a-t-il répondu ? À quoi servaient 
les graffitis  ?

Mais aussi :
Observer des productions d’artistes
Lire des textes (Rimbaud, V. Hugo, Éloge du scribe)



Il peut sembler superflu de proposer à des élèves de maternelle de connaître, 
même succinctement, l’histoire de l’écriture.

Les aspects culturels

Le rôle des histoires

Le développement des processus perceptifs 

L’exercice de la grapho-motricité

La connaissance ou l’approfondissement du fonctionnement du 
système

La maîtrise du code, de l’alphabet

Le développement de la conscience linguistique par l’expérience 
de la relation graphie-phonie

Le développement personnel









Panneaux trilingues en Kabylie





Choix de la graphie : capitale, scripte, cursive ….

Quels modèles ?

Quels mots donner à copier ? Comment ? Quel modèle ? Où ?

Des lignages ? Lesquels ? Quand ?

Relations claires entre objectifs, consignes, tâche, évaluation …

Écrire le nom de famille 

Élaborer une auto-correspondance

Écrire à la place des autres, pour les plus jeunes 

Écrire en dyade 

Produire des écrits collectifs

Créer des expositions d’écritures















































La découverte des correspondances entre les trois écritures : 
discrimination visuelle et auditive 

La reconnaissance des lettres capitales est nécessaire pour 
l’écriture au clavier, les lettres scriptes pour la lecture, et la 
cursive pour l’écriture manuscrite, type de graphie qui relève 
d’un choix culturel propre à notre histoire nationale.

Moyenne section
C’est principalement la correspondance entre lettres capitales et scriptes qui 

sera abordée, en appui notamment sur les étiquettes prénoms
En grande section, la connaissance de la correspondance entre capitale et 

script est systématiquement travaillée.
La correspondance avec les lettres de l’écriture cursive est progressivement 

introduite.











• Pouvoir se repérer dans des tâches scolaires.

• Identifier la scolaires.

• Identifier les attentes du « jeu scolaire », des plus ou
moins explicites.

• Reconnaître les «bons» à adopter en fonction de
la nature des activités proposées.


